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Quel enfant n’a pas rêvé de faire voler 
son propre cerf-volant ou de fabriquer 
son instrument de musique ? 

Dans un sous-bois, près d’un arbre, dans un pré, au bord d’une rivière, 
la richesse de la nature stimule ton imagination. L’idée te viendra 
peut-être de concevoir ici un moulin, là un coin accueillant pour recevoir 
tes amis, plus loin de suspendre à une branche ta balançoire... 

Du bois, de la corde, quelques outils et un peu de savoir-faire, 
cela suffît pour faire de toi un vrai créateur. Apprends à assembler 
bâtons et Ficelles tout en respectant l’environnement. 

Appeaux, cabanes, meubles, moulins, arcs et flèches... 

Avec une soixantaine de réalisations illustrées de dessins techniques précis, 
ce livre mêle conseils pratiques, modes d’emploi, histoire et tradition 
des objets à fabriquer. Il t’invite à découvrir la richesse et la générosité 
de la nature. Quand tu l’auras ouvert, tu n’auras plus 
qu’une envie : créer, toi aussi, ton œuvre. 








Benoît Delalandre 
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CONSÎROIR 



Il fait beau, c’est l’été, la sève monte en toi, 

tu te sens plein d’energie, les mains te démangent. Mais avant 
d’empoigner le marteau et de dérouler la corde, prends le temps de 
bien choisir l’emplacement de ta future construction. Tu dois chercher 
à l’intégrer dans la nature environnante. Il n’est pas question de faire 
table rase, de nettoyer le terrain pour s’implanter, mais au contraire 
de s’intégrer, de se fondre dans le décor. Choisis cet endroit 
parce que tu t’y sens bien, parce qu’il y fait bon, parce que tu aimes 
le grand hêtre qui le surplombe ou le ruisseau qui court pas loin 
dans le pré. Il te faut également trouver sur place les matériaux 
nécessaires à tes travaux. Construire une tour, un pont, une cabane 
ou un barrage, ce n’est pas comme assembler un objet standard 
en kit, c’est un acte de création unique qui demande de connaître 
des techniques et de comprendre la nature qui t’entoure. 
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Création 



Il n* y a pas 2 ponts de la même longueur, 2 cabanes 
ayant le même toit, 2 tours avec le même point de vue 
ni 2 constructeurs ayant le même imaginaire. 

Nature 

Découvre celle qui t’entoure, les saisons qui passent, 
les noeuds qui tiennent et les moulins qui tournent. 
Toutes ces choses vont t’apporter beaucoup de plaisir. 

Technique 

Ce livre est conçu pour t’aider à réaliser ton oeuvre. 

À toi d’y piocher les idées et les techniques 
avec toutes les précautions nécessaires dont tu auras 
besoin. Peut-être te viendra l’envie de construire 
une cabane sur un barrage ou une tour sur un pont. 

Une construction réussie doit être utile, sécurisée, 
confortable et esthétique. C’est un travail d’artisan. 

Le matériau de base, c’est le bois. 
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LA FABRIQUE JL BOIS 



L’arbre est un être debout. Dressé vers le ciel, il s’élève 
pour y chercher la lumière. Pour soutenir son énorme masse, il a besoin 
d’un tronc puissant, de profondes racines et de solides branches 
constitués d’un matériau extraordinaire, le bois. Les grands arbres 
sont les plus gros êtres vivants que la Terre ait portés. 


La nourriture de l'arbre 

Les racines de l’arbre puisent dans le sol l’eau et les sels minéraux dont il a besoin. Les feuilles absorbent 
le gaz carbonique et captent la lumière. L’arbre se développe avec tous ces éléments en rejetant 
le précieux oxygène indispensable aux animaux. 

La croissance de l'arbre 

L’arbre grandit. Pour supporter ce poids supplémentaire, son tronc s’épaissit pour être 
plus fort. Chaque année, un nouveau cerne de bois s’ajoute aux précédents. La coupe 
d’un tronc raconte l’histoire de l’arbre. 
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La compétition pour la lumière 

Dans la forêt, les plantes montent vers le ciel pour chercher la lumière. Elles poussent 
toujours plus haut pour être les premières à recevoir l’énergie solaire. Plus les arbres sont serrés, 
plus les troncs sont hauts et droits. Les arbres poussent en futaie ou en taillis. 




Dans une futaie, les arbres ont de la place 
pour se développer, leur ombre légère permet 
à d’autres végétaux de pousser à leurs pieds. 


Dans un taillis, les arbres sont coupés régulièrement près du sol. 
Des rejets repoussent formant avec le temps plusieurs troncs. 

On entretient des taillis pour fournir du bois de chauffage. 


Le bois 

C’est le matériau de base de toute construction naturelle. Il est solide, souple et facile à travailler. 
Mais tous les bois n’ont pas les mêmes qualités. Apprends à les reconnaître. 


Les bois durs 

(pour les grosses 
constructions) 

• Le chêne 

• Le hêtre 

• Le châtaignier 


Les bois tendres (pour 
les petits objets, la sculpture) 

• Le noisetier 

• Le peuplier 

• Le tremble 

Les conifères sont à éviter 
à moins d’aimer avoir 
les mains et les vêtements 
enduits de résine collante. 


Les bois creux 

• Le sureau : on le trouve partout. Il suffit de retirer la moelle 
blanche qu’il contient. 

• Le frêne : il faut extraire le bois de l’écorce, et c’est celle-ci 
qui est ensuite utilisée comme tube. 

• La renouée du Japon : c’est une plante colonisatrice 
qui pousse partout en bosquets très serrés sur les talus, 
dans les chemins et terrains vagues. En septembre, 

elle est sèche sur pied, idéale pour fabriquer les flûtes de Pan. 

• Le bambou : ce n’est pas un arbre, mais une herbe géante. 
Récolte-le sec sur pied, il ne se fendra pas. 


Abattre un arbre 

On ne coupe pas n’importe quel arbre! Il faut 
le choisir selon ses besoins mais aussi selon son état. 

Si c’est un petit arbre bien équilibré qui pousse 
dans un environnement dégagé, il vaut mieux 
l’épargner car il a toutes les chances de devenir 
un très bel arbre. S’il pousse, au contraire, dans 
un endroit encombré où la concurrence est forte, 
sa disparition profitera à ses voisins. Il faut choisir 
le sens de la chute (si l’arbre penche un peu, ce sera 
celui-là) et dégager la zone où il va tomber. Au besoin, 
il faudra couper les branches gênantes. La chute 
de l’arbre se surveille en se plaçant sur le côté (pas 
derrière car la base du tronc est souvent violemment 
rejetée en arrière). Pour abattre un arbre, demande 
l’autorisation et fais-toi aider par un adulte. 



horizontal. à la hachette. légèrement au-dessus du 

premier, va terminer le travail. 
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LES OUTILS 

Tu as ton canif, bien Sut. Bien au fond de ta poche, il t’accompagne partout. 
Il est à toi, à ta taille. Tu le tiens bien en main. Il a de nombreuses fonctions, 
mais tu ne pourras sans doute pas te passer d’un marteau ou d’une hache. 

Pour travailler le bois, tu as besoin de bons outils spécialisés. 


POUR GOUPER 

Le canif 

Tu entretiens ton canif en le graissant et en raffûtant. Coupe toujours 
vers l’extérieur. S’il dérape, sa lame ne doit pas rencontrer c<u4 

ton autre main. Il est indispensable qu’il soit muni d’une sécurité. 

La scie 

Tiens la scie avec la main tout en bas du manche. 

Tire un petit coup vers toi pour amorcer la coupe. Ne force pas, laisse faire la scie. 

Le sécateur 

Très pratique pour couper proprement de grandes quantités de rameaux. 





POUR SGULPTER 


POUR TAPER 

Le marteau 

Pour ne pas fendre le bois, 
écrase la pointe des clous. 

Fabriquer un maillet 

Coupe une bûche de 7 x 10 cm. Écorce- 
la. Fais un trou de 2 cm de diamètre. 
Pour le manche, choisis un bâton 
légèrement plus large que le trou. 
Écorce-le et réduit son diamètre avec 
ton canif. Enfonce le manche en force. 
Bloque-le avec un petit coin en bois sec 
(voir p. 17). Coupe tout ce qui dépasse. 
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Le ciseau à bois 

Frappe avec la paume de la main pour faire 
de petites entailles dans du bois tendre, 
sinon utilise un maillet. 



LES GLOUS 

Ne prend ni clous galvanisés, ni clous 
en inox. Si tu abandonnes ta construction 
sur le terrain, les clous doivent rouiller 
pour disparaître. 

com 


POUR FENDRE 

La hachette 

Le principe consiste à creuser une entaille 
en V très ouvert {voir p. 1 1). Tu dois 
frapper un coup à droite, un coup 
à gauche pour détacher des copeaux. 

La hachette n’est utilisée que pour couper 
du bois vert. Il est très difficile d’entamer 
du bois mort. 


Le coin 

Place-le de préférence sur une fente 
existante. Tape ensuite sur le coin. 

En s’enfonçant, il agrandit la fente. 

Place un second coin plus loin, et tape. 

Le bois continue de s’écarter. Il libère 
le premier coin que tu réutilises plus loin, 
et ainsi de suite jusqu’à ce que la bûche 
soit fendue. 



POUR PERGER 


La vrille et la tarière 


Toujours dans le bois vert. Le bois sec est 
parfois si dur qu’il est impossible à percer. 
Le trou ne doit jamais excéder 
le tiers du diamètre 
du bois à percer. 



SÉCURITÉ 

Les outils bien affûtés sont moins 
dangereux car ils sont plus précis 
et demandent moins de force. 
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LES NŒUDS 

Il est indispensable, dans la vie de tout aventurier, de savoir faire certains nœuds. 
Ils peuvent même te sauver la vie. Alors entraîne-toi les jours de pluie. 


LA FICELLE 

Le sisal 

Il provient de la feuille de l’agave 
mexicaine. C’est elle dont 
se servaient les agriculteurs 
pour ficeler les bottes de paille. 

Le raphia 

Ce sont les fibres des feuilles 
d’un palmier. 

Le coton 

C’est avec ce fil que l’on tisse 
les vêtements. 

La liane 

Le chèvrefeuille, la clématite, 
la glycine, la pervenche ou le lierre. 
Tire sur les lianes qui sont toujours 
enchevêtrées, puis débarrasse-les 
de leurs rameaux et de leurs feuilles. 
Tresse-les pour en faire 
de solides cordages. dU^atoU 


POUR RELIER 2 CORDES 

Le nœud plat 

C’est le classique double nœud. Attention de ne pas le croiser. 





Le nœud de pêcheur 

Si le nœud plat glisse, c’est celui-ci qu’il faut faire. Les pêcheurs 
l’utilisent pour le fil de Nylon de leurs lignes. 





Le nœud de tisserand 

Ce nœud est très utile pour faire les filets et les hamacs. 



RANGER UNE CORDE 

Enroule la corde, puis utilise une boucle 
pour en faire un nœud. 






* nom 
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ATTACHER LA CORDE À UN SUPPORT 


Le nœud de cabestan 

C’est sûrement le nœud le plus utilisé. 



Le nœud de plein poing 

Il sert à faire une boucle. 



D'AUTRES NŒUDS 


Le nœud de chaise 

C’est un nœud avec une boucle très solide, 
qui est très facile à défaire. Imagine que le grand 
bout de la corde est un serpent, la boucle un puits 
et le petit bout un arbre. 


Le nœud de planche 

Il est utilisé notamment pour fixer une étagère. 



La tête d'alouette 



Le nœud de galère 

Pour réaliser très 
rapidement une échelle 
de corde. 




Le nœud coulant 

Ajoute un petit nœud au bout de la corde 
pour bloquer le coulant. 



S \stuce 

^ Pour «durcir» provisoirement 
• I le nœud, mouille-le. 

Il deviendra très résistant. 



Forme un puits en 
faisant une boucle 
vers la gauche. 


Le serpent sort ... et retombe 

du puits, tourne dans le puits, 

autour de l’arbre... 



Passe la boucle sous la planche. 
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LES ASSEMBLAGES 

Du bois, de la corde, quelques outils et un peu de savoir-faire, 
cela suffit pour assembler les matériaux en respectant l’environnement. 

Les deux principales techniques d’assemblage sont le brêlage (avec de la ficelle) 
et le froissartage (par le travail du bois). 


LE BRÊLAGE 

Bout à bout 

Glisse un morceau de bois 
dans le nœud pour empêcher 
les perches de tourner. 



Le méplat 

Entaille un méplat sur chaque perche. 
Pose-les l’un contre Tautre 
et fais le nœud. 





À angle droit 

Pour assembler 2 perches ou 1 perche à 1 arbre. 


Méthode 1 

Commence par un nœud coulant. 



Termine en reliant 
les 2 extrémités 
avec un double 
nœud. 




Méthode 2 

Plie la corde en deux. 
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Assembler un tripode 

La tête de bigue 


Fixer une traverse 
sur un poteau 



Fais un nœud 
de cabestan 
sur la perche 
du centre. 


Passe 

alternativement 
sous et sur 
les 2 autres perches, 
3 fois. 


Fais 2 fois 3 tours 
de serrage. Termine 
par un nœud plat. 


Retourne 
la 2 e perche. 



LE FROISSARTAGE 

Le tenon et la mortaise 



Perce un trou (la mortaise) 
dans un rondin. Taille 
un autre rondin à 
la hachette ou au couteau 
(le tenon) en lui conservant 
un diamètre légèrement 
supérieur à celui du trou. 
Emboîte en force. 



Pour bloquer 
le tenon, enfonce un 
petit coin de bois sec 
perpendiculairement 
au fil du bois 
de la mortaise pour 
ne pas l’éclater. 



Si tu veux que ton 
assemblage soit 
démontable, fixe-le 
plutôt avec une 
cheville. Il suffira 
d’un petit coup 
de maillet pour 
la faire sortir. 


SANS GLOUS NI FICELLE 

Le froissartage utilise la technique des mi-bois, des tenons et mortaises 
effectués au moyen d’un outillage rudimentaire. 

Cette technique a été développée par Michel Froissart, responsable scout 
pendant la Seconde Guerre mondiale, pour pallier la pénurie de clous 
et de ficelle de l’époque. 
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L’assemblage 
à mi-bois 

Il se pratique sur 
des rondins d’au moins 
3 cm de diamètre. 




Assemblage avec des clous 

Entaille légèrement au couteau 
les 2 surfaces qui seront jointes afin 
d’améliorer leur contact. Plante 3 clous 
afin que le montage ne tourne pas. 
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Les assemblages 


v 


17 


AU BORD DH L'EAU 


C’est l’été. Il fait chaud. Le ruisseau chante en courant dans le pré. Impossible 
de résister à son appel. C’est là, au bord de l’eau fraîche et limpide, qu’il faut construire, 
jouer ou pêcher, une bonne occasion de se tremper et de s’éclabousser. 



LE SIMPLE TABLIER 


t 

(fa, à/ luuU, 

tu, ^Ahy Wl/ toubib 
& te j^exjrvet auMô tout 
A& buu>*> thw SéWy 
te ocl e^Xlcvce dte Æaîôô&H/ 

p^nJ^e tef y^oJrdUty 1 <ioju, 

^ <ùs p<aMe. C?JkoU&> u>v n^o&èJU, 
Sefcnz m^até^âau^ 
tfonjfc tu/ ^t^Spo^eS', t^L/ ^<vtOe 
et te^ Com^te^vOe^ tec^Xcjju^ 


• 2 So&deA pfc^cXeA du>ve. 
IjOmJÿjJjuJi, C^olc &, las 
dLc CooiAA deau, + 2 m, 

' 10 à/ 20 dfc 1 /n, 

1 8 pi^uV, 

> dl lûs d&vU; 


& Pose les 2 perches au-dessus du ruisseau 
Bloque-les à l’aide des piquets. 


a» Fixe les traverses à la corde en passant 
alternativement sur la traverse 
et sous la perche. 



m\ 

r 1 




UNE PASSERELLE AVEC MAIN COURANTE 


<* Enfonce 1 piquet de chaque côté du ruisseau. 

& Cale, en les posant simplement au sol, les 2 rondins derrière les piquets. 
<3» Fixe les perches aux rondins en passant alternativement 
sur la perche et sous le rondin. 

& Ajoute la main courante. 


.«s 


2 pi^uxk <U 1,50 

3 <£u*JZ' iotu^mtuJv ùÿcJU 

à> ioü tôJU^Lu \ dcu CotxAA éùtCJbu + 2 m, 

• 2 «uwdinA de, 1 m, 

• dt 6a, C Uyide, 
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Utilise la technique des méplats 
{voir p. 16) pour éviter que les traverses 
et la main courante ne tournent. 


LE PONT DE SINGE 

Ce pont est très rapide à mettre en œuvre. 

La rivière ne doit pas être trop large. Attention, 
c’est plus sportif que ça en a l’air. 



btty (U vulev 
aoeC- (LeSy YvXJudly 

êjL> (udUsJtay^ 


f i&ty tsuyyü&y 


Une variante plus confortable : 

La corde du bas est remplacée 

de la traverse ! 



W'W 











^ uo QouJi^\t d/XJxty l&y ^)HÂ& et le^y &OÎA 2>v OJ\£ 
fM^it toaA>vCA/ (£e^ Aru>uA>vîy ! ‘^Oe^X/UA ^0 hxu£ dzb terr^y, l&y ^d^OJ^dy 
0*xfc Urio^bv^ de/y e*\^û\A <^c<X' &>c<Aa>\£ / p£uA ^oa£ ^OuJO, ^uu£ 

pOA/ em^po>Lfce>o. / Z/6x pefofc mocu&iv/ Ç^x> S£>tfc à/ t a^K/ / nuxity (ÿjueJl p&iiAtA/ 
de, le, w^oJaden,, de, loJY^ihoHjeK,^ de, lu, thjxyjj^pnjn^ dis Ije, dejploJZest, 
pouA/ rnlZujfC, le, ^olne, touA>\jeA,. movJliyv, Q,ej& tout Simple ; 

deuup Suppcytfcy, u>v cu/je, et de/y po£eA. 


LE MOULIN MULTIPALE 

<* Écorce la branche et transperce-la 
de 4 fentes de 3 cm comme sur le dessin. 


© • n 

V • 2 ptdÿuxtb fpojudkjub 



(U**o àxjoitt- 

êjL djb 2 C/n, A dta/>vèt*L& 

et êüb 40 cm <*e 
1 &>ufc p$A*JlfjiîtL âjL loU> 

<*£,8*12 C/n,. 

1 £l»U p&JL/vCiUtfct <*£. ^OÜ> tt*A*JL 

ta, p£i** <LuMI *u62«pé<t£A- Ao*J> 
u/v cageot) 

■ 1 iCie- à, mi&Lu* jao*A*, £û, Cot^e*, 


® Découpe 4 planchettes de 2 x 12 cm. Écarte chaque fente 
à l’aide du canif et glisse-y les planchettes. 

<9 Plante les piquets dans le courant pour qu’ils dépassent 
de l’eau d’environ 5 cm. Écorce la fourche des piquets 
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CHOISIR L’EMPLACEMENT 

Profite de cette petite énergie 
que nous transmet le ruisseau. 

Place ton moulin en plein courant, 
loin des remous et des vagues, 
sous une cascade ou encore sur 
le barrage que tu auras construit 
(voir p. 24-23). Si le ruisseau est 
large, il doit être peu profond afin 
que tu puisses planter les piquets 
dans Peau. S’il est étroit, peu 
importe sa profondeur puisque 
tu planteras les piquets sur 
les berges. En canalisant le ruisseau, 
le courant est plus fort et le moulin 
tourne plus vite. 
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Si l’axe se déplace, tu peux le bloquer 
de deux manières : 


soit tu fends la branche 
aux 2 extrémités 
et tu y insères 
2 petits morceaux 
de bois. 


soit tu creuses 

une gorge tout autour 

de la branche. 



ï Astuce 

Æ En augmentant la taille des pales, 
• I on augmente la puissance 
du moulin pour que l’axe 
tourne mieux. 
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LE MOULIN-BOUGHON 


2 ple^Ltftty fayuAX&u/y 

• I UAi/féfc 

• 1 Ihx. ÿvLttti âjb yuyi&ttlM, iCoWit 

(ou, u>v pLC ^>e/*|£fc) 

• Ôjl t<x> Co££& à/ 



Transperce le bouchon de 2 entailles en croix 
(longueur : 2 cm). 

Perce le bouchon de part en part avec la vrille. 
Enfile la baguette. 

Découpe 4 planchettes de 2 x 6 cm. 

Dépose un peu de colle sur le bord 
de chaque pale et enfonce-les dans les entailles. 


Plante les piquets fourchus dans le courant pour 
que leurs fourches dépassent de l’eau d’environ 5 cm. 

Pose la baguette sur les piquets et bloque l’axe 
avec 2 rondelles de bouchon. 

Règle la hauteur du moulin en enfonçant plus ou moins 
les piquets pour qu’il tourne le plus vite possible. 
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DES GALLES 


St/ C& jDOA' 

(L ia, rYvuLhXx^A&i QsV& Ojuu nuylhJy 

du, &Kuûjb ['T* iç&uop OHÂvu 

U>V iPUXL 0 >Ü&Z$Ji& e*v /ruxifc^t<X^ 

nxou&hA. {JL 

touAy^uy*^ £xxJ> à/ tfr trvbrve, 
w&W&, l£^^ou^u>njfc Sa/o 
d&y *u^t^/n£/y (L^jéH&Jhy. 


L Éi T — *■ ■! !■— ■ 

LA GALLE DU CHÊNE 

Tout commence par une petite 
, guêpe qui pique une feuille 
pour y injecter un œuf. L’arbre 
i réagit en formant un gros bouton, 
c’est une galle. À l’intérieur, 
bien à l’abri, la petite larve va 
tranquillement dévorer la pulpe 
qui remplit la galle. Devenue 
adulte, elle perce la paroi et 
| s’envole. Quelque temps plus tard, 
elle revient vers le chêne pour, 
à son tour, piquer ses feuilles. 




• 1 Æoc cûta>*v 

iu-VL 

du> ÿoJbUi <U qU* 

I n^KCXOJLA, 
ou/ I Æoflte 

ÔJb <UunArrJU*t 


& Avec une grosse 
aiguille, passe 2 fils 
à travers le bouchon. 
Fixe, en les transperçant, 
1 galle sur chaque fils. 

<* Enfile le bouchon 
sur l’axe du moulin à 
l’extérieur de la fourche. 


OjyjL éux moulisv 




Si/ tojfA vX Su^iAomrrvent 
éfXXüy, fout, fe, 

fc>v l/tb cîxxxorX 


& Positionne l’écorce 
en la calant avec des 
pierres ou des piquets 
afin que les galles 
tapent dedans. 


Le cliquet 

o Plante des clous tout autour du bâton, 
o Place une boîte de conserve ouverte afin que les clous 
tapent dans son couvercle. 




Si/ tcu VfXXJ&Vy 
doVLty, pOA/ Optrr^JjL 

3+1 1 tu/ CAjt&fy 


M>V *VOCU>€ 4 XU/ 


•u^tkrrjb. 
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Sur la roue de vélo, fixe les boîtes 
de conserve avec le fil de fer. 

Installe la roue comme 
un moulin avec axe et fourches 
{voir p. 21). 

<5 Place le roseau ou la gouttière 
afin que les boîtes se vident dedans. 



Au bord de l'eau 23 


LA NORIA 


C’est un système très ancien pour pomper 
l’eau d’un ruisseau. Utilise-le pour alimenter 
un bassin, le canal d’irrigation de ton 
potager ou pour créer un petit ruisseau 
qui serpente devant ta cabane. 


• 1 tOU* àjL O 

• 6 éjL C oidjV> 

• du, fat ébL fatK 

• I ‘uy^tûJU fy+J&JU, €*v 2/ 

1 ou/ I gouttLè^/ 




tOSAOu 
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U*v ^KUOUXJ^ 

- & ouctunté, 

Æem^uvÆe, ^oxC^ et L*jte22lg^vCe 


ciaA/ tu/ te &oJby Contre u>v 
Cuh*4AkalA& (ÿuûs VxJls u~Zut pO^y 

^ ta/ Con/>tuxX2tu>K/ : 2e Couao>\£. 


^c^ectl^ west p^uîy dta •odtx»jJi, 
t>ute £eau^ <£u, udM^LO/, ArvaX/y 


Î*^p2£/n£*^ dte OhJzk, u>v &lMôa/ 
p2u>iy ptO^OMut pOC(A/ poto>u^e*o 
occ u>v (UyoJuxyJt | ^ox£ 


Il faut d’abord monter une pyramide de pierres 
la plus solide possible. De sa hauteur dépendra 
la profondeur du futur bassin (50 cm par exemple). 
Pour les fondations, choisis les pierres les plus grosses 
et les plus plates. Aligne-les sur plusieurs rangées 
en travers du ruisseau. 



» fajÆxb' <U iovûu , 

OUU U 

• 1 gAXVlv tûJ> tUpUfUUb 

êüb tc»At>> toJlAb 


pouX/ eyjjuxlyu^v u*v mocc2ôv 

ày yVlaik 2e \juJJ£&0JAs 

t>C^OuA^ 2e Q&rrd&aî'. 
3d^ djÙyyjyùt jpcJ> to*v &OJtKOJ^b, 

il poMe^u u ojuu-(U/AuJï, Sua, 2e Coté 

OU' C^xh^exa/ tout î>ûnpte/n>e^t 

ie dbtecfeofv. 


T 


BARRAGE A TOUT FAIRE 

Au Moyen Age, les paysans 
construisaient de nombreux petits 
barrages pour constituer 
des réserves d’eau et faire tourner 
leurs moulins. Dans le bassin, 

J ils élevaient des poissons et faisaient 
tremper les poutres de charpente 
afin de les rendre plus résistantes. 
Certains y laissaient pourrir le lin 
ou le chanvre afin de séparer 
les fibres du reste de la plante. Avec 
ces fibres, ils fabriquaient des tissus. 


& Cale ensuite sur ces fondations les pierres moyennes, 
puis les petites. Tâche, à chaque étage, de bloquer 
au mieux chaque pierre. 



& Avec les feuilles de joncs, tisse une natte {voir p. 43) de la taille du barrage. 
Plaque-la sur les pierres du côté de l’arrivée du courant. Coince-la avec 
des pierres sur le fond et sur le sommet du barrage (tu peux remplacer 
la natte par de grandes feuilles de papier solide ou un vieux drap). 
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POURQUOI LES CASTORS CONSTRUISENT-ILS 
DES BARRAGES? 

Le castor est bien plus à Taise dans l’eau que sur la terre ferme. 
En construisant des barrages, il inonde le terrain alentour 
et il peut ainsi se rendre en nageant et en toute sécurité 
dans les différents secteurs de son territoire. 

Il cache l’entrée de sa hutte sous l’eau ; ses petits 
peuvent dormir tranquilles, à l’abri des prédateurs. 

Il peut aussi transporter facilement le bois 
dont il a besoin pour construire et pour manger. 



/*. 

£ En repartant, n’oublie surtout pas de détruire 
W I ton barrage afin que le ruisseau retrouve son lit 
et ses habitants leurs habitudes. 
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St tus tcyjJurjLH, u>v mootiiiv, JL £ Ojut r 

u>v c < xha£ €bu>db àcyj> bu^x iL poM*- ûoccaokI. £n£du£*A 

CA dû. H joJL OJÛ*Jd büy 2 fAuly pI/WlAS 
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DE PÊGHE 


t/Oi t ljy£Xlf\Âl' f C^e^t tov /ru3^e*v |pOuW>€A/ u>v &o*v /ruvrv&ojt 

ato &cvo£ £eato, St tcv e/y (hbQAJët, tu, o&ouxb dwne £c/y ^x^o>vfey dU, 
dV> h&uçL, Sont- K^vn^a) 6 . fu< p£uyy pecRe'O h&H£rr^yjb dUuxty Uhjb hxCJi & 
ou/ u>v pefcfc rfaK^y St tu/ a^y 6auJto^tSa^t<>^ <£œ p^pct^ coa, ce Sont 
rfes p&xivb' ^ ^e*urve>y. ^î-^uo Oo^JÊaa dayyJy cuve cuv uuAtou/ 

oie u>v ^fîzuu&i l£ te ^ou£ u>v p€A/nviy <fe pec^e. 

LA CANNE A PÊCHE 


S 


• 1 <1ûlk>v^ <£fc tam^ocu dtou*l*uvv 

3 ^ n ' <V îrfVv tpiHjbrjti 

I £i£ dtfc j^txju' <Lt+sUMJLO*yj 3 *»■> 

1 Aam£Ço*v >v 18 oa 20 

1 ftooXîLvv ffe 

I oMijjrddtt, 

dit Cû> p5ük à> MX>dAtAj 


<3 La canne : à l’aide d’un nœud 
coulant, attache l’extrémité de la ligne 
à la pointe effilée du bambou. 


LES APPÂTS 

Il faut souvent essayer plusieurs 
appâts. Commence par un ver 
de terre. Tu le trouveras dans 
les endroits humides, sous les 
pierres, les épais tas de feuilles 
ou les bouses de vaches. Si ça ne 
mord pas, essaye une boulette 
de mie de pain, un grain de blé 
ou de maïs ramolli dans l’eau 
bouillante, un morceau de fromage 
ou un petit asticot. 




*\jOtu/t Cou£ahjfc 


Technique de pêche 

Règle la longueur de la ligne sous 
le flotteur de manière que l’appât 
tombe près du fond. 

Lance ta ligne dans l’eau, le plus loin 
possible du bord. Observe ton flotteur. 
S’il s’enfonce subitement dans l’eau, 
relève d’un coup sec la canne. 

Un poisson a mordu à l’hameçon ! 

Si l’endroit est poissonneux, tu peux 
rapporter une jolie friture pour le dîner. 
Si tu ne veux pas manger tes prises, 
ne les garde pas plus d’une heure 
dans un grand seau à l’ombre 
avant de les remettre à l’eau. 


<3 La ligne : fixe l’hameçon au bout de la ligne. 
Roule une boulette de pâte à modeler autour du fil 
à environ 20 cm de l’hameçon. Le poids 
de la boulette entraînera l’appât vers le fond. 


<3 Le flotteur : découpe une rondelle dans 
le bouchon et perce-la. Enfile la rondelle 
sur le fil et bloque-la avec l’allumette. 


fattUiK 


<3 L’appât : fixe-le sur l’hameçon en dégageant 
la pointe de celui-ci. 


K 

\^pd£eà, 

, rruxltltA, 
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L'EMBUSGADE 


Cette méthode de pêche est la même que celle des rabatteurs qui repoussent 
le gibier vers les chasseurs embusqués et leurs fusils. 

& Dans un coin de la mare, tapisse les paniers de feuilles et plonge-les 
verticalement dans l’eau. Ne bouge plus. 

Les amis qui t’accompagnent forment une ligne de rabatteurs 
et marchent bruyamment dans l’eau vers les paniers. 

Effrayés, les poissons vont se cacher ^ 

dans les feuilles. Il suffit de relever I ÊÊ 

les paniers au bon moment ■ " 

pour faire une pêche 
miraculeuse. 


acü^totiy 

oa pOhiMA’ OÿOujUb 

harjdhxjÿjtb GoujU&ltk êjb fy uj d îll b 
1 Copain^ 


QUELQUES HABITANTS DU TROU D’EAU 




Sur les berges : 

Les ragondins ont creusé de profondes 
galeries. 

Le martin-pêcheur aime aussi la friture. 




Coa/fctuMA 


Sur Peau : ^ 

Le gerris patine à la surface à la 
recherche des insectes tombés à l’eau. 
La couleuvre à collier avale 
une petite grenouille. 


Sous l eau : 

La larve de libellule est une terrible 
carnassière. 

Pour ne pas se noyer, l’araignée 
argyronète transporte sous l’eau 
sa bulle d’air. 

La crevette mâle promène sa belle sur 
son dos et lui offre de petits cadeaux. 

À 


www.frifichpdf.com 



Au bord de l’eau 27 




LES PROJECTILE 





Propulsées avec un lanceur, les armes de jet (frondes, sarbacanes, arcs ou 
arbalètes) permettent d’envoyer des projectiles à distance. Avec ces armes, tu pourras 
mesurer ton adresse. Et qui sait, un jour peut-être, elles te permettront de survivre 
lorsque tu échoueras seul sur le rivage d’une île déserte... et hostile! 


LA FRONDE 



Position de tir 

Fixe une Ficelle autour 
de ton poignet et tiens l’autre 
dans la main. 

Fais de grands moulinets 
avec le bras dans Y axe 
de la cible. Tu dois entendre 
siffler la fronde. Lâche 
la ficelle au bon moment. 

Le projectile libéré fonce 
vers la cible. Il te faudra 
un certain nombre d’essais 
pour trouver ce «bon 
moment», alors entraîne-toi 
dans un espace très dégagé! 


La fronde a longtemps été une arme de combat. Les armées romaines et grecques 
de l’Antiquité avaient des bataillons de frondeurs. 

Ils ne misaient pas sur la précision du tir, mais sur le nombre de projectiles qui 
pleuvaient sur l’armée ennemie. Concentration et rapidité du tir, c était très efficace. 


• Découpe le morceau de cuir 
en ménageant un trou en son milieu 
pour y caler le projectile. 

- Perce 2 petits trous à chaque extrémité 
à 1 cm du bord du morceau de cuir 
et fixe-y les 2 ficelles. 

< iuiA> 


Le cuir 

Découpe-le dans une vieille 
chaussure. Attendris-le 
en le frappant entre 
deux rondins. 


/*r\ 

JW • 2. <U &utU <U 60 Cm, 

* | /ru yuKdUA. <U CajUa- die, 10 yj ÎO Cm 

• pu ZÿUC&dUb •uytvdb (rrUXAM*J>, O oltfcKAg/,...^ 
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SÉCURITÉ 

Tu l’as compris, ces armes sont 
dangereuses. Alors prudence, 
ne tire pas sur tout ce qui bouge. 
Ne tire pas en l’air. Choisis 
tes cibles dans un endroit dégagé 
et gare aux rebonds du projectile. 


LA SARBACANE 


(9\ 


m 


K&rruLûjju <Ll 'wJUUUjl dU 50 CM- 

à> 1 /»v (pL* \l t >OUL 
to*v tu, buuL fyUcib) 

fauxrfby, CA^ttu* <t t 


Chasse la moelle du rameau 
de sureau à l’aide d’une 
baguette de bois dur. 


LA SARBACANE 
AMAZONIENNE 

C’est l’arme de chasse des Indiens 
de la forêt amazonienne. Faite 
en bois de palmier, elle mesure 
environ 3 m. Les fines fléchettes 
sont taillées dans des nervures 
des palmes. Elles sont enduites 
de curare, un puissant poison 
paralysant. À l’aide d’une mâchoire 
de piranha, les Indiens taillent 
une petite encoche près de la pointe 
de la fléchette. L’animal blessé 
qui tentera de l’arracher la cassera 
et la pointe empoisonnée restera 
dans sa chair. 



Sv&k U p \oytdbdx, este (LouxJül. 
CompU/»ve tolK à& tuy poo/nonA' 

e*v £*«/na>\t te/y Ùvst&y dr ixyctfôtt 

dtuiv Coup Sec. 

CL pe*Ao *> bj p 40 *i/*l£é 

yucdasn/rU>Jb SuA, Lx> tKojfjCtoUvt, 
du, pAo^ecfclile,. 
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ÈCHES 


-Lv ^ 0~> 50 000 OJxty/ Ihytnsne, S-C^fc denvarvdé, C<vn/n£hjfc 

le u%Ce«, umâ, pl€W- taÆée, e*v poôvÊe à/ p£a^€ciA6- dl^Oi^My de, trOiîX&y, 
dlftayijie, à/ lax^xetSe, le, cji&ie/o !>e, taJMait a^jj^uye&eH,. JLl Ke/ruxsu^ua, 
CouA&ay& u>v& &Ka*^c&e, ette, se détendait ^Hxxtaierr^t ajjMitôt 
lelôjC&ée,. 1 1 eut lidAe, tutüliMH, cette, $&*ce, Ov ‘vetuiht oupec, uy^e, lioj%e, 
lefy 2. eyJUérnité s de, la, (buxyjc&e,. ^.ojvC, était né,. 


L'ARC 


— Écorce la branche. 

Pour former la poignée, enroule 
de la ficelle au milieu de la branche 
sur 15 cm. 

'•Creuse une encoche à 2 ou 3 cm 
de chaque extrémité. 


I faaJyjJu- dU, 1,50 rroj &/*v dUcoitt, 

dU, dkarnitfue, HJ&^uhxK (CL Cm/) 

dU, fri JUy (Uoitv* 

Sut, tou faüCjdh, 



/ 
m A 

rl a 


— Forme une boucle à l’extrémité de la ficelle 
(nœud de plein poing, voir p. 15). 

— Passe-la dans une encoche. 

— Plie la branche. Mesure la longueur de ficelle 
nécessaire. Forme l’autre boucle et passe-la 
dans la deuxième encoche. 




IONS BOIS 
POUR LES ARGS : 

Le saule, le chêne, le frêne et, 
bien sûr, le noisetier. 

Lorsque tu coupes une branche 
de noisetier à la base de l’arbre, 
tu pratiques le «taillis». Cette taille 
traditionnelle favorise la repousse 
de nouvelles tiges souples et bien 
droites utilisées pour la fabrication 
de clôtures, de mobilier, d’arcs 
et de flèches. 


tojjiik 


Astuce 

Afin qu’il ne perde pas sa souplesse, 
détends l’arc quand tu le ranges. 
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Les saules sont « tondus » au-dessus 
du tronc. Comme ils forment 
de grosses boules, on les surnomme 
« têtards ». 




LES FLÈGHES 

Choisis des baguettes très droites et d’une longueur 
légèrement supérieure à la distance entre tes deux mains 
en position de tir. 



• ébb SoiA- Îàj è-V dftodbtty 

Au>ÿL 





^-Taille la plume pour 
n'en garder que le centre. 


-- Fends une extrémité 
de la baguette, glisse-y la plume. 
Fixe-la avec 2 fils enroulés bien serré. 
Tu viens de réaliser l’empennage 
de la flèche. 

Fais une encoche à l’extrémité 
pour y insérer la corde lorsque 
tu vas tirer. 


tety p lufrJU> e*v 
e>v (Laïdt* 

lu> Mlcfub dayjb, lu> fkowxwV. 


wwwJren çhpdLçom 
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L'ARBALÈTE 

Elle est plus précise que Tare. 

Il est important de bien choisir 
et de bien préparer le bambou. 


*9 


CWX/nfMu, dl- 50 C/n, djb 
<t 2 Cm, àjL él&mitsU, 

2 icjÿodtUb djL KxyiMÎWv êjb 

40 x, 1.5 Cflvpou^ toJt&ofatb 

dix. qo* I C/n, p<XxA, tuùt 

ta, jicette u<sa£ <**, 

c/a>U>AZ. (ftub Axxjjp loKb/^AxtJuUL 

buA, i/b &koJ> nxJ) ûtfc SO C/n, 
I toc<A>vfc(>L^- 

1 btApe. Ou, u>v bo^üie, CûLni^ 

1 Cime et dtu, p<xpleA, dte, oevu- 


Fends en 2 le bambou sur 25 cm. Utilise un bambou 
vert (vivant), il sera beaucoup plus facile à couper. 

À l’aide d’un tournevis, détruis la membrane qui bouche 
le bambou au niveau des nœuds. Ponce bien l’intérieur 
avec la lime. Il ne doit rester aucune aspérité. 

Rajoute une encoche sur le bambou à 10 cm 
de l’extrémité. 

Entaille les 2 extrémités de la grosse baguette. 

Attache une ficelle dans les entailles. 






tos 

U^xtUix^ 
fo/vCocAe- poA, 
kjdoJÿL 
(ûJvÿU âjLOft). 



La bonne position de tir 


Le trait 



'Wï> Oi 



te£jhvL^u& Cwvua dejpuù, Ioj hxu£ dbu> tem^. 
c^îl.a ^£àc^e f>e &LKX1& à/ ^uxûv/ aa^c, u*v h\oH£&xju, dta ^lcÆjl. 
^ e*vS€/n£& ÇfHsJuûi U>v e^efc « ^ pu>|pu^>e 



• 1 ki^ette 4 a 80 C/rv 4 a &wg, 
et 4a 2 Cm. 4a (tuxsrJtibu ,. 

l ^ 1,40 m. 


• duu CUXaZ&Hu 

• du, Ù£ 


'-À l’extrémité la plus fine 
de la baguette, coupe deux 
fentes en croix sur 12 cm. 

w Découpe ces 2 formes de 
(10 x 10 cm) et emboîte-les 
l’une dans l’autre. 


m 

10 <>v 




Gomment lancer la flèche polynésienne? 

Fais un nœud à l’extrémité de la ficelle. Passe la ficelle 
autour de l’entaille et coince-la avec le nœud. 




- Glisse les ailettes 
dans les fentes 
de la baguette. 



— Ligature 
avec du fil. 


La ficelle est bien tendue et enroulée autour de ta main. 
Lance ta flèche comme un javelot sans lâcher la ficelle. 
Attention, la flèche file très loin ! 









Creuse une 
entaille dans le bois 
à 3 cm des ailettes. 


SÉCURITÉ 

On ne vise jamais, même pour jouer, 
une personne ou un animal. 

Lors d’un concours, les joueurs qui 
ne tirent pas se placent derrière le tireur. 

i— 
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Des appeaux pour attirer les oiseaux, et des petits instruments pour faire 
du bruit : une feuille, une plume, un geste simple et le plaisir de faire chanter un morceau 
de pas grand-chose et de travailler un son affreux jusqu’à le rendre harmonieux. 



DU BRUIT AVEC 3 FOIS RIEN 



la cupule entre l’index 


et le majeur, poing fermé 
Place tes lèvres au-dessus 
et souffle dans la cupule. 



L’escargot : creuse un petit 
trou en frottant la coquille 
sur une pierre. Bouche 
la coquille avec le pouce 
et souffle sur le bord du trou. 

■ 14 g0 En mimique 


La feuille de houx : 

avec ton canif bien aiguisé, 
gratte doucement le centre 
de la feuille jusqu’à ce 
que la pellicule brillante 
se décolle. Souffle dessus, 
la membrane vibre... 
et chatouille 





La feuille de lierre : 

roule la feuille, pince- 
la et souffle dedans. 


La feuille de hêtre : 

place ta main en creux. 

Pose la feuille dessus. Tape 
avec l’autre main à plat pour 
obtenir un bruit de pétard. 
Cela fonctionne avec les 
feuilles de nombreux arbres. 




La paille : aplatis 
une belle paille 
de 10 cm. Coupe 
l’extrémité 
en pointe. Souffle 
dans cette extrémité. 
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LE FRÊNE : UN BOIS 
IDÉAL POUR LES 
PETITS INSTRUMENTS 

On utilise le bois 
de l’année, c’est-à-dire 
les extrémités vert sombre 
des rameaux. L’avantage 
du frêne, c’est que 
son écorce se détache 
facilement du bois. À l’aide 
de ton couteau, tapote 
doucement l’écorce. 

Elle va se décoller du bois. 
Retire-la délicatement 
en la faisant glisser (tu peux 
ramollir auparavant l’écorce 
en suçotant quelques 
minutes le morceau 
de frêne). 




LE NOYAU SIFFLEUR 



1 êüL pètlijL 

ou, ttûJ^U/lot 


& Râpe les 2 arêtes opposées du noyau 
sur une pierre jusqu'à percer 2 trous. 

Vide l’intérieur du noyau en détruisant 
l’amande avec un fil de fer. 

40 Souffle dans un des trous et module 
le son avec ta langue (chant de l’alouette). 



LES PIPOIRS 

Fabrique une série de pipoirs de longueurs et de fentes différentes. Essaye 
avec toutes sortes d’autres feuilles : roseau, lierre, etc. Tu obtiendras rapidement 
une jolie collection de cris d’oiseaux (chouette, chardonneret...). 

Pipoir 1 

0 Fends en deux une branche de 1 x 7 cm 
(le frêne est parfait) et évide-la en son centre 
sur 2 mm. 

^Coince un brin d’herbe entre les 2 morceaux 
et ligature-les. 

En soufflant dans le trou, tu fais vibrer l’herbe 
comme une corde vocale. 



Pipoir 2 

0 Fends une branchette une branche de 1 x 7 cm 
sur la moitié de sa longueur. 

^Introduis dans la fente une feuille de lierre 
pliée en 2. Coince-la bien au fond et découpe 
ce qui dépasse. 

^Souffle dans la fente en pinçant plus 
ou moins la branchette. 


LE TUYAU DE PAN 



LES APPEAUX 

Les appeaux imitent les cris 
et les chants des oiseaux. 

Les chasseurs les utilisent 
depuis très longtemps 
pour attirer leurs proies. 
Attention, le bruit de 
ton appeau peut avoir des 
significations très diverses : 
le chant d’amour d’un mâle 
attirera les femelles, un cri 
de détresse risque de faire 
venir un prédateur, un cri 
affirmé verra surgir, furieux, 
le mâle propriétaire du 
territoire sur lequel tu fais 
tant de bruit, le cri d’alerte 
du geai fera fuir tous 
les animaux du secteur 
car le geai est une sentinelle... 



r 


0 Choisis une branche de frêne ou de renouée bien droite et sans nœud 
de 10 x 1 cm. Décolle l’écorce du bois. 

^Fais glisser à moitié l’écorce sur le bois. 

^Souffle dans l’écorce, à la manière d’une flûte de Pan. Module la note en faisant 
coulisser le bois dans l’écorce (hulotte en enfonçant le bois, buse en le tirant). 
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LE SIFFLET 


Prends une petite branche de frêne 
(ou de saule) de 8 x 1,5 cm. 
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^Au centre de la branchette, retire 
un carré d’écorce de 2 x 1 cm. 


LE RACLEUR 

^Prends un morceau de bois sec 
de 4 x 30 cm. 

& Découpe des encoches 
triangulaires sur toute la longueur. 
^Frotte dessus une fine baguette. 




^Décolle et retire le fourreau 
de l’écorce sans l’abîmer. 


4 4 Cm, ^ 

I C/*v 


00 Découpe une lamelle de bois 
de 4 x 1 cm. 


^Découpe une fine lamelle de bois 
à l’extrémité de la branchette. 


& Rhabille la branchette de son écorce. 
Souffle dans la petite fente entre le bois et 
l’écorce. Si le son n’est pas bon, découpe 
à nouveau une fine lamelle dans le bois. 


En musique 


LE MOBILE 


*• y • <hxnrjU> de &vn£occ 


de dlÿfau*Jh> diasruübvt^r 
de (jUuJUU 


^Assemble un cadre de bambou de 15 x 15 cm. 

& Perce 4 tubes de bambou de longueurs et de diamètres 
différents. 

Fixe les tubes au cadre à l’aide de ficelle. 

* Découpe un morceau de gros bambou. Place-le au milieu 
des tubes et attache-le au cadre. C’est le percuteur 
qui fera sonner les tubes. 




é0 Découpe un autre morceau 
dans le sens de la longueur. 

Attache-le au percuteur, 10 cm 
en dessous du mobile. Le vent 
le fera voler et, dans son mouvement, 
il entraînera le percuteur qui tapera 
sur les tubes. 



LE PORTIQUE À PERGUSSION 



mà 

V 


WM 




& Fabrique un portique en assemblant 3 perches. 

Fixe des tubes de bambou ou des branches creuses 
de longueurs et de diamètres différents. Si tu es musicien, 
tu peux régler chaque tube en le recoupant pour obtenir 
une note (à peu près) juste. 
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LE RACLEUR 

g 0 Prends un morceau de bois sec 
de 4 x 30 cm. 

00 Découpe des encoches 
triangulaires sur toute la longueur. 
^Frotte dessus une Fine baguette. 




\9 \ 


Al IojvAou. 


AjJ^MMyjt^ Auvrjübui 
• Ai fa, fa/ulU 


^Assemble un cadre de bambou de 15 x 15 cm. 

00 Perce 4 tubes de bambou de longueurs et de diamètres 
différents. 

Fixe les tubes au cadre à l’aide de Ficelle. 

00 Découpe un morceau de gros bambou. Place-le au milieu 
des tubes et attache-le au cadre. C’est le percuteur 
qui fera sonner les tubes. 



LES CA8ÂMES 

Composée de matériaux naturels trouvés dans la forêt, une cabane 

doit se fondre dans le paysage. C’est alors une cache idéale pour observer les animaux. 
Voici des modèles de cabanes ; à toi d’en construire une qui sera forcément différente, 
car tu devras t’adapter au lieu et aux matériaux disponibles sur place. 

Laisse libre cours à ton inventivité et à ton imagination. 


DES TECHNIQUES DE CONSTRUCTION 


La claie 



C'est une cloison multifonction que tu peux 
utiliser comme mur, toit, porte ou clôture. 

Il te faut au minimum une dizaine 
de baguettes de section identique. 

Pose-les au sol pour former un quadrillage. 

Lie-les à chaque croisement. 

Si la claie sert de toit, profite qu elle est 
au sol pour la couvrir. 

Si c’est une porte, utilise des perches plus 
grosses pour le cadre et ajoute une diagonale 
pour éviter qu elle ne se déforme. Taille 
une perche en pointe et enfoncera 
dans le sol ; elle servira d’axe de rotation à ta porte. 


La couverture 


^ Les branchages 

Taille les branches 
en gardant un crochet 
pour les suspendre 
ou noue-les 
en fagots appelés 
javelles (genêts, 
fougères, roseaux, 
bambou, paille, foin). 




Ijcft canal*** 


► Les panneaux sandwichs 

Répartis ton matériau 
de couverture sur une claie. 
Fixe-le avec de nouvelles 
baguettes placées par dessus. 
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► Les mottes de terre 

À faide d’une bêche, découpe 
des mortes d’herbe avec 10 cm 
de terre. 

Sur un lit de branchages, pose 
les mottes en les chevauchant 
comme des tuiles. 

La cabane doit avoir une solide 
charpente. N’oublie pas 
d’arroser si le temps est sec. 



|tL P^CML •UmjploJUK mv âjUy OjJkxb 
po*, u>ve pe'LûAfc £ooa xjujut pt^uic 



Planter une perche 

Soit le sol est meuble 
et tu l’enfonces 
avec un maillet. 

Mouille la terre 
si elle est 
trop sèche. 


^ Soit le sol est pierreux, 
creuse alors 
un trou, 
places-y 
la perche, 
cale-la avec 
des pierres, 
tasse fort à coups 
de pied, rebouche 
avec la terre. 



LA CANADIENNE 



• 1 tfUXX>*AbC 

et nuxtéAlcu. u 
dz . pouA, 

2 C loJJü» 

• A/l ta, CsytAz' 


Balade-toi le bras en l’air pour repérer 
2 arbres rapprochés dont une branche 
démarre à la hauteur de ta main, 
fc* Pose la traverse maîtresse sur 
les 2 branches et fixe-la si nécessaire. 

^ Fabrique les 2 claies de largeur égale 
à la distance entre les arbres 
et de longueur égale à 1 fois et demie 
la hauteur de la perche maîtresse. 

► Pose les claies sur la traverse 
et fixe-les avec des nœuds plats. 
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LA HUTTE 



• 4 pOiX&U» houf&U» 

<U (\i tbt> bxÿuJtttVy Sont 6top 

CouAÊfc'y, bjtsAjLK 2 pOA, 2 ûu>/£, 

àjL t% foxufl t e*v wiojJt, (U*yS) . 
iojfycudtu* éU, toutes ix>»JÿjJUOü> 

<*v »v<Vn^A>6. 




\ / 


t*Pour déterminer remplacement 
de ta hutte, dessine un cercle 
sur le sol à Faide d'un piquet 
et d’une corde. 


^ Prends une perche de 4 m, plante une de ses extrémités 
en terre sur le cercle, courbe la perche et plante 
l’autre extrémité de l’autre côté du cercle. 

Fais de même pour la 2 e perche. 

Lie les deux ensemble. 

^ Fixe les 2 suivantes à l’horizontale. 


P* Recouvre toute la hutte de baguettes 
entrelacées. (N’oublie pas de ménager 
une porte.) 



LA HUTTE DE TAILLIS 

Elle est idéale dans un taillis où les arbres 
et arbustes poussent nombreux et serrés. 

Choisis 4 arbres disposés en rectangle. 

Ils doivent être fins et hauts afin que 
leurs troncs soient souples. 

► À2mdu sol, courbe et lie les arbres 
2 par 2 pour former des arcades. 

Taille les branches hautes pour 
que l’arbre se ramifie. 

^ Fixe des traverses, puis utilise les arbustes 
et branches que tu as coupés pour remplir 
les murs. 
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LA CABANE DANS L’ ARBRE 

La plus belle des cabanes perchées est installée dans un gros arbre trapu. 

Il a une fourche basse constituée de 4 ou 5 branches inébranlables par mauvais temps. 
S’il n’existe pas une telle merveille près de chez toi, utilise une cépée, c’est-à-dire 
4 arbres issus d’une même souche. Ils sont frères et solidaires. Évite le cerisier, le noyer, 
le peuplier et le tremble car leur bois est cassant. Quel que soit ton choix, respecte 
ton hôte et protège son écorce. 

Commence par fabriquer une échelle de 3 m (voir p. 53). 



• 4 fcuwC^ éjL 15 ÛM- éüL !>£C&0+v 

pouA- pouJÉAAV 

• tO*v4i>v!y V Cm- 

pOuA- pfcwvC^M- 

• 5 Cm, pot-tA- U toit 

• dU (a. Co+JU 


Les poutres maîtresses 

P* Elles sont placées à environ 2 m du sol 
(plus bas ce n’est pas drôle et plus haut 
c’est compliqué de monter les matériaux). 
Elles sont calées de préférence dans 
la fourche des branches (au moins 2). 



Le plateau 

^ Fixe avec de sérieux brêlages 
les 2 poutres transversales de grosse 
section, puis les rondins du plancher. 
Consolide le tout avec 2 nouvelles 
poutres parallèles aux poutres maîtresses 
emprisonnant le plancher. 

► À 2 m au-dessus du plancher, 
installe des traverses qui serviront 
de support au toit. 

Relie ces traverses au plancher 
par un réseau de branches, excepté 
à l’entrée de la cabane. 

^ Couvre le toit. 
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L£ TISSAGE 

Tisser, c’est entrecroiser perpendiculairement des fils 

(ou d’autres éléments longs et solides) pour former une trame qui constitue le tissu. 
Beaucoup de végétaux sont composés de fibres qui les rendent résistants. 

Utilise-les pour fabriquer des tissus aux multiples usages. 


UNE NATTE 




i yéqAuAjp : palfJU-, 

IuaAi, ÇpuÿOU', 
de, ta, ÿuuUU 


UN HAMAC 



‘Pu&l fay o4Ati£gLemjt*Jt 

0&>v KC pûJy Li, p tüdJL. 


Tu peux aussi utiliser ces nattes épaisses 
pour couvrir le toit ou les murs de ta cabane. 

Prends une brassée de végétaux. 

Lie-la avec 3 nœuds plats bien serrés. 

•^ Prends une 2 e brassée, procède 
de la même manière et ainsi de suite. 


► 2 , uVvdi>v!y de, 3 X' 70 dm, 

• ^ CxVuttV dt 8 

• I nuyodjtouus de, &oUy de, "7 Cm, 

ikx, ‘>ouAk de, ^oAoJ\. it 


•^ Avec les cordes pliées en leur milieu, 
fais la première rangée de nœuds 
(têtes d’alouette) sur un rondin. 



Le tressage 

Chèvrefeuille, clématite, 
glycine, lierre, pervenche, 
tout ce qui est long, souple 
et résistant peut être utilisé 
pour tresser des cordages. 

Si les lianes sont trop raides, 
laisse-les tremper une 
journée dans l’eau. 


42 Le tissage 






••"Réalise maintenant les nœuds 
d’assemblage (nœuds de tisserand) 

en utilisant le gabarit pour •^Termine avec des nœuds 

les espacer régulièrement. . r de cabestans sur le 2 e rondin. 
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UN TISSU VÉGÉTAL 

Tu vas réaliser un métier à tisser. 

C’est la même technique qui est utilisée 
pour fabriquer ton jean ou ton tee-shirt. 


/rr\ 

- r? 


• 2 loviiM dx- 1,ü20 

! p ou:kt Ajl 1,50 m, 
chuMu> <U &<>& 
âx, 30 Ov ladite* <*V 

dU- fcx- CcvuAt. ^>vc- 
rruxttelciujL, (iMW/ 
(*»*$**>• .•■) 


Le tissage 

Il faut être deux. 

Préparez les matériaux 
à tisser à proximité du métier. 
wr* Lève la perche en gardant 
les cordes bien tendues. 

■^Ton assistant glisse 
les matériaux entre 
les 2 rangées de corde. 

Baisse la perche jusqu’au sol. 
•^Ton assistant glisse d’autres 
végétaux entre les cordes 
entrecroisées. Et ainsi de suite. 


ë Astuce 

M À chaque étape, il faut 
• ■ bien tasser les végétaux 
afin qu’ils soient 
parfaitement emprisonnés 
par la corde. 



Le métier à tisser 

•^Sur les 2 gros rondins, perce des trous 
puis enfonce une cheville de bois 
tous les 15 cm. 

Pose les 2 rondins parallèlement, à une distance 
égale à la longueur souhaitée de ton tissu. 

Pose la perche au sol à 30 cm derrière un des rondins 
•^Attache la corde tout en haut de la cheville 1. 

Fais tourner la corde autour de la cheville 2 et fixe-la 
sur la perche avec un nœud plat. 

•"^Procède de la même manière pour les autres chevilles. 
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LE MOBILIER 

Tll as trouve « ton coin » dans la forêt ou au fond du jardin, tu y as 
construit une cabane et quelques meubles, c’est déjà une vraie petite maison. 
Avant d’y accueillir tes amis et peut-être même tes parents, voici des idées 
pour en améliorer le confort. 



(tout OU/ IMJvÿt jï&iAo+ySvVy, 


c autour dLeJUU, c^uue, 

tu, VUxj^jJuxhy te/y iyunt&y. 


LA TABLE 
SANS PIEDS 


LES PIEDS 
AU FRAIS 

Cette table est 
impraticable quand il a 
plu, mais très agréable 
quand il fait très chaud 
car la terre apporte de 
la fraîcheur aux convives. 



C e*fc u>v dU •uyyjilhjy poié 

SuA, u>v (LcAkJL (Le, 40 dm, Wl *70 à/ 200 Cm/. 


LA TABLE SARGOPHAGE 


C’est tout simplement un store 
{voir p. 48) attaché à 2 arbres. 

Elle peut même devenir un hamac 
après le repas. 


Elle est construite en empilant une grande quantité de rondins d'un diamètre 
de 10 à 15 cm pour la structure et de 5 cm pour le plateau. 

Cette table pourrait tenir uniquement grâce à son propre poids. Renforce-la 
tout de même avec quelques brêlages, surtout pour maintenir le plateau. 
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LA TABLE AUX TRIPODES 




> G (U 3 m, ( püfodtiy ) 

T Ae 2 m, 

2 p«AXï/-e^ Ae- 1,20 *v (%A^euA/ Ai, plateau .) 

Ca, giaeMe 
1 C&ue- ^i>v6 


©Elle est construite comme un pont 
dont le tablier est supporté 
par deux piliers. 

©Prépare 2 tripodes et installe-les 
face à face. 



©Attache (par des brêlages) 
le cadre du plateau 
aux tripodes. 

Puis en dessous 
le cadre des bancs. 


©Il ne te reste plus 
qu’à dérouler une 
claie avant de te 
mettre à table. 


fl 


ai ^ 


-i. ... 


mSm ŒSæ&SBKM 


»S*si 


LA TABLE DE BAMBOU 

Voici une table si légère que 

tu peux la monter dans ta cabane perchée. 

©Taille de longues cannes bien droites 
de 4 à 5 cm de diamètre. Choisis-les vertes, 
car celles qui sont mortes sur pied 
sont moins solides. 

Débite 4 cannes de 2 m et 9 cannes de 80 cm. 


©Lorsqu'elles sont toute assemblées avec des 
brêlages, couvre cette structure d’une claie réalisée 
avec des bambous de petit diamètre (2 cm). 
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P ou*, ÿ tù&OlKOJÿL, 

lu* ôoi>w>onS et fe !«xu^M<vv. 


DES CATHÉDRALES 
DE BAMBOU 

À Hong Kong ou 
Shanghai, les immenses 
buildings ultramodernes 
sont aujourd’hui 
toujours construits avec 
des échafaudages de 
bambou car ce matériau 
possède des qualités de 
résistance et de légèreté 
extraordinaires. Il est 
de plus très bon marché. 
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peuX îyOM«0<A/ buA, 
>vLm^xvtte. c^iM>li ujtA- pôexAA, u*ve- 
boo/lfU-; u>v& ‘ulCôvC-, uiv ll&'iLbboK/, 
nvxity u>v |p€u/ d& Co*T^<vcfc 

ebt tou^ouA!* &Le*w4t-a*s, ^ujdtovJb 
&yiA<^ 0/O*v O/ <£&6- t>vo£fcéb-. 

St Ipuijy, ^CUXK/t O+v O/ CÊéjà, 
ûo+vbt*aût coiA- toJ&U,, ou hA o-£b 
pO-b' ZnAK/pA Ae&out ! 


LE TABOURET 

Le plus difficile est de se procurer l’assise. 
Une rondelle sciée dans un gros tronc fait 
parfaitement l’affaire. Sinon, fais preuve 
d’imagination car n’importe quel gros 
morceau de bois ayant une surface plate 
peut être transformé en tabouret. 

Va traîner du côté des coupes de bûcheron. 




O Pour les pieds, choisis 3 solides rondins. 
O Dans l’assise, perce 3 trous légèrement 
inférieur au diamètre des pieds. 

O Insère les pieds dans les trous et fixe-les 
avec des coins de bois dur. 
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LE BANG 

C’est le même principe que le tabouret avec un pied 
supplémentaire. 

L’assise étant plus épaisse, les pieds taillés en tenons 
n’ont pas besoin de traverser tout le bois. 


f Astuce 

Pour ceux qui ont les fesses fragiles, 
pensez aux nattes de foin ou 
aux grosses mottes de mousse. 



LE CANAPÉ 

O Plante les 4 petits rondins 
espacés de 60 cm. Relie-les 
par une perche. 

© Plante les 4 grands rondins en arrière. 

Relie-les par une perche. 

©Fabrique un filet de 1,10 m x 1,80 m 
(voir p. 42). Fixe-le sur les perches. 

Vous êtes 4, pas de problème! Ajoute 2 rondins et un peu de filet. 

Vous êtes 10, pas de problème, tant que le filet est soigneusement fixé! 


4 *uv\z£l>v6' djL 40 Cm 
4 , u>*utLhJy Sjl | nv 

2 pvucUtb <U 1,&0 m, 

1 faJUt de, MO 1,80 l 


LE 





60 C AV 



FAUTEUIL PAR TERRE 



M 


• 1 t o*di*v de, 40 Cm, 
2 fXAX&U» <it 70 Cm, 

I de, 45 Cm 

àjL h 


L’assise est faite de terre tassée en plan 
incliné et retenue par un rondin. 

Le dossier est composé de 2 perches 
plantées, reliées par une traverse, 
et de ficelle tressée. 
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MOBILIER 

X' p€a^d/ ta66&oi/o du taMe >. 

^UocCi/ e*vCc vte- <^c£^cC6- |3oua, 

ton Coin nv&dte- 3 êtodUty. 

UN STORE 

©Fabrique une claie avec des nœuds entre chaque baguette. 
©Attache les 2 ficelles au support. 

©Accroche une 3 e ficelle au milieu de la 1 re baguette, 
en laissant passer les ficelles d’un côté, fais le tour 
du store et passe-la par-dessus le support. 


UN PLATEAU 

Un plateau de table, une cloison 
ou un toit. 



I 


Astuce 

Pour un store 
ajouré, fais 
2 nœuds espacés 
de 3 cm entre 
chaque rondin. 


LA PALISSADE 



■ de- I m, 

toJjÜtéb «n, pointe-, 
t*uu>«*Àe- de>u>LA-on, 

1,70 m, 

de- Éo, CxyuU 
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Les piquets sont 
plantés tous les 1,30 m. 
Les traverses sont 
nouées avec des nœuds 
de claie. 

N’hésite pas à faire 
parcourir à ta palissade 
un trajet irrégulier, 
comme faire le tour 
d’un arbre ou ménager 
une chicane pour 
l’entrée. 




<9\ 


u>v «te- 30 C/*v <£e, /L<ua£ : 

pbÿutv dU, S0 Cav toJJU^ 6v|Wt 

wn^Lu}6 !x>up^ (idiujk, »voiA€<UA/, 
pom/niM/ ou// rrdJUxjjO, (^toJut^UK 

<ÿul \ iwJU ?on^t«mp!y à/ t^rddlJU) 


O Plante en terre les piquets 
tous les 25 cm. 

P Passe les rameaux alternativement 
autour de chaque piquet. 

Pour un plessis plus haut, il suffit 
de changer les proportions. 


Astuce 

Si le sol est humide, 
le saule et le noisetier vont bouturer, 
c’est-à-dire que les piquets vont prendre racine 


{ 


LE PLESSIS 


Le plessis est une méthode traditionnelle 
pour isoler un potager ou faire un enclos 
pour les petits animaux. 


www.frenchpdf.com 


Le mobilier 


4.9 


LE PORTE- 
MANTEAU 

Idéal aussi pour 
accrocher ton goûter 
loin des fourmis. 


LA PINGE À LINGE 


LE PORTE-OUTILS 

Un outil qui traîne disparaît sous 
les feuilles mortes, blesse le pied qui 
passe et rouille misérablement. Range 
tes outils et tu les garderas longtemps. 




TOUJOURS PLUS HAUT 

Jusquà présent, tu as construit au sol. Voici maintenant 

des échelles, des tours et des balançoires pour aller voir un peu plus haut. 


LA TOUR SUSPENDUE 

Pour avoir la sensation de voler sur un tapis de bois. 

/ Trouve un arbre ayant une grosse branche horizontale à 3-4 m du sol. Fixes-y 
une solide traverse à l’aide de cordages (nœud tête d’alouette sur la traverse 
et nœud de chaise avec nœud d’arrêt sur la branche, voir p. 15). 

/Aux extrémités de cette traverse, attache 2 longues cordes par leur milieu 
(nœud de cabestan, voir p. 15). 

/Fixe, sur chaque paire de cordes, 2 nouvelles traverses, puis 2 autres 
pour former le cadre de la plateforme. 




1 pOülht, (U'Zrr, 
àjb 10 Ûr>v êjb 

4 p**c£t* (U 1,70 m,<U7 ocu 

8 * Cm- Al> 

ù II 1,50 flvpotiA/ Il 

p Icftjueti, 
êjL la, Codait 


tête , (LoJLcHJüdte, 



tuxuut dt 
(UxJU&xk, 



XSli 


- CaA>U 


\.dr 


pUuu 


L’accès le plus aisé se fait par la branche de l’arbre. 

/ Fixe les extrémités pendantes des cordes avec les pieux 
plantés profondément en oblique. 

/Fabrique le plancher au sol, puis fixe-le sur le cadre. 
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w touA, U>v 

K/eifc paA- Comp&^u/é à/ 
‘véatiMHs, nuXÂJy <^tu/ cte/nan^e- ût&îy 
tn/xtéHJUxu^o db taxe, ConAt'tuXîfeon/ 

» >otÂe& dan, dUU k& ‘repose 

buA, Uen/. < %diohj^ t& fyvemidve, 

touAsjpH&y &Us bot (J, 50"2 An/) 

CdA/ p£a^- e££e- e^t Rdxtië', p£u^ 
e^e. eit tfaÇfô/lilU' à/ sfcafo^e^. 

LA TOUR TRIPODE 

Très stable, sa construction est assez 
simple, mais la plateforme est étroite. 

Elle n a pas besoin d’être fixée dans le sol. 
Attache toujours l’échelle de corde le plus 
près possible du centre de gravité 
de la tour (au niveau du nœud 
du tripode) afin quelle ne bascule pas. 
Tous les assemblages sont réalisés 
par brêlages. Pour des raisons pratiques 
et de sécurité, mieux vaut construire 
la tour couchée. 

/ Assemble les 3 grandes perches 
en les nouant en leur milieu 
par une tête de bigue (voir p. 17). 

/ Fixe les 3 traverses du bas, puis celles 
du haut (garde-corps) et enfin celles 
du plancher. Fixe le plancher en passant 
alternativement la corde sous la traverse 
et sur les rondins. 

/Il ne te reste quà redresser 
la tour en tirant sur l’échelle. 


£/v <U 10 Cm/ : 

3 pe>tC jUi. dKod&y <£& 3 /»v 

£>V die. 5-6 ûnv : 

■ 3 tKÛUOtXMir â& \S0 ATV 

• 3 âiXs 1,20 An, 

• 3 60 0/n/ 

pOciA/ Éfc p£a>vckeA, 

- dtc- £ol- cuytdU 
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Toujours plus haut SI 


LES 


LES ÉCHELLES SOUPLES 



“t 


ï t zyjjfo 2 
dC&iÆejy : ° 

fey éct^djUb d& (U$kA& Ch ax2XVu>c^>t/ 
et £e/y éc^et£e*y ^Up£e>y à/poSe^o 
ou/ à/ Vl(Ut>ite' à, ^aiAA 

ton/ fc/lette u>v p€u/ ^u2y tong^oe 

OaA/ et£e te b^u>Ouh en/ £ojuAhj^ 
oCCa^>con6'. 


La corde à nœuds 

Une simple corde avec des nœuds. 
Très vite préparée, mais pas facile 
d’y grimper (nœuds de plein poing, 
voir p. 15). 


•uXo^t dt 
pùwpouy 



L'échelle de corde 

Calcule le nombre de barreaux que doit 
avoir ton échelle (4 barreaux par mètre). 
/ Marque chacune des cordes tous les 
50 cm. 

Ce sera l’emplacement des nœuds. Ainsi, 
l’intervalle entre les barreaux sera régulier. 
/ Fixe les barreaux avec des nœuds 
de cabestan (voir p. 15). 

Il y a deux possibilité pour accrocher 
l’échelle dans sa partie supérieure : 

/ Avec des nœuds autour d’une branche 
ou d’une poutre. 

/ Avec des boucles, si les 2 cordes 
sont reliées au sommet. 


t 


V7 


-r 

r 



L'échelle de liane 

S Fais des encoches 
aux extrémités des barreaux. 

/ Enfile-les tous les 25 cm 
dans 2 longues tresses 
de liane. 
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LES ÉGHELLES RIGIDES 


L'échelle de bois 

Les barreaux sont entaillés et cloués 
sur les perches tous les 25 cm. 

Le clou doit traverser la perche 



L'échelle sioux 

Cette échelle est à piquer en terre et à poser 
contre une branche ou un jeune tronc. 

/ Taille en pointe les extrémités 
les plus grosses de 2 longues perches. 
Encoche-les tous les 25 cm. 

Croise-les en haut et fixe-les. 

/ Attache les barreaux par brêlage 
au niveau des encoches. 

• 2. éüb E>~Ç> On/ 

• éüL 4~5 On/ 

• <U>la> Ovule- 




L'échelle à clôture 

Elle est composée de 2 courtes échelles dont l’une a les perches plus 
rapprochées que l’aurre. Ce qui permet de les emboîter l’une dans l’autre 
et de les transporter facilement jusqu’à la prochaine clôture. 


www.frencl 


KOU/y ^Ofvt t&UAM&O &JU Wjb, dè^Jb toutou. Mb 

f*bb (viut et n/yub *t c/ruce 2e Cceu*,. ‘vOfcu^d/ C<vu£ei- et u>ve p£a>vcile£fce<, 
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LA BALANÇOIRE 




IVJ 

• 1 dl/rJs-K&budlj^ ^É*vtMAO»v 
20 yy 50 C/rv. 

• dU bx, <Lo*iAjl 

• ! tvd£k 


Perce 2 trous dans le demi-rondin. Passe la corde 
dans les trous. 

/ Règle la hauteur du siège pour que tes pieds 
ne touchent pas le sol. 

X Fixe les extrémités de la corde à la branche 
par des nœuds de cabestans renforcés (voir p. 15). 
Vérifie la solidité des nœuds. 




LA GAISSE 
À BALANGE 

/ Fabrique une solide caisse de fins 
rondins. 

/ Fixe les cordes avec des nœuds sur 
le plancher de la caisse car c’est lui 
qui supportera tout le poids. 



LE BON ENDROIT 

Il faut une branche horizontale 
d’au moins 20 cm de diamètre. 

Il vaut mieux fixer les cordes à plus de 
1 m du tronc de l’arbre afin d’éviter 
les mauvaises rencontres. La branche 
doit être parfaitement horizontale pour 
que la balançoire ait une trajectoire 
bien droite. Mais si tu n’en trouves 
pas, place une grosse traverse 
sur deux arbres voisins. 

Plus la branche sera haute, plus les 
cordes seront longues et plus tu iras 
loin et haut. 
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Creuse un autre rondin en son milieu. 


LE TAPE-GUL 

• I plasvc/^ d& 4 m, y, 30 Cm- oa 
3 fcuwCA- die- 4 y, 10 Cm- £tyA «nAem^e- 

• 4 WLdtUvf»- dt& 30 y/ <4 Cm 

• I ^u>W>£ ÆcuG^e- 

• ^u^cl^a-e-b- uU* 

• 1 C<w£ 

• 1 


' 

il 


] Astuce 

Fais un repère au milieu 
de la planche pour bien 
la centrer sur la bûche. 


/ Taille 
en pointe 
les 2 extrémités 
d’un rondin. 





/à l aide d’une vrille, 
creuse la planche sur la moitié 
de son épaisseur. 

40 Cm 

M » 


1 



/ Emboîte les 3 éléments et fixe-les 
avec des vis. 

Fais la même chose de l’autre côté 




Cok tx iCjJoL et pcvSfc 
tx- pêw/x ÔjlVxjJ*. 


4k 
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GARE AUX FESSES! 

Attention aux échardes ! 
Ponce bien la surface 
d’assise. Un rondin coupé 
à la scie comportera 
moins d’échardes que 
s’il est fendu à la hache. 
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DE ERIC ET D 




Il existe une quantité infinie d objets que tu peux fabriquer 
à l’aide de bâtons et de bouts de ficelle. En voici quelques-uns, en vrac. 


d 



LE CADRAN SOLAIRE 

Le grand hêtre vient d’être coupé. Au milieu de la clairière ensoleillée 
trône une belle souche. Voilà un support idéal pour un cadran solaire. 



Une autre méthode te permet de 
placer plus précisément les traits 
horaires. Mais tu dois rester toute 
la journée au pied de ta souche. 
Plante d’abord ton stylet dans 
la souche. Marque l’ombre 
toutes les heures sur la souche 
en regardant ta montre. Termine 
le tout en graduant le cadran. 


• Trace sur la souche une ligne sud-nord 
en t’aidant d’une boussole. Au premier 
tiers, trace une perpendiculaire. Marque 
son centre. À partir de ce point, divise 

la zone en 12 quartiers. Numérote 
chaque trait (de 6 à 18). 

• Perce un trou à 45° dans l’axe 
sud-nord et enfonces-y une fine baguette. 
L’été, l’ombre de la baguette (le stylet) 
t’indiquera l’heure de 6 heures 

à 18 heures. 


i UN STYLET DE LUMIÈRE • 

J Dans certaines églises, le cadran | 
A est dessiné sur le sol et l’heure est 



N’oublie pas que la vraie heure, celle 
du soleil, n’est pas celle de ta montre. 
Pour avoir l’heure de ta montre, 
rajoute à celle du soleil 1 heure en hiver 
et 2 en été. 
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LE MIKADO GÉANT 

Il se joue avec des cannes de bambou de 2 m. 

Les cannes sont réunies verticalement en bouquet, puis lâchées. 

Chaque joueur, à son tour, doit essayer de sortir une à une les cannes du tas 
sans faire bouger les autres. Le joueur qui a sorti une canne recommence. 
Les cannes striées, et elles seules, peuvent être utilisées comme outil 
pour sortir les autres cannes du tas. 

* 



• 25 

(cxxJUuJv I point) 

QyoJUuJL, 5 points) 

2 C 


ojjs acHitcojA' 
(ya ItuA, 10 points) 

* 1 



L ÉPOUVANTAIL 

Voici le gardien de ton domaine. 

• Fixe 2 perches en croix. Plante la croix 
en terre. 

• Utilise tous les matériaux que tu as appris 
à connaître ou à fabriquer : bois, foin, 
fougères, tissages, lianes, etc. Et laisse libre 
cours à ton imagination. 
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OLANT 

c^xoo S&'it u>v QAKJfa-o-oixyJt *2 yk^ Kz^cjulex, 

e>v CoitA/, à/ ouxyOv ta tête dtan-V 2ei- n-uag-es-/ à/ Senti*, 2e- œ*vt 
ctanS- ta cntaotLon, rfe- ta 2i0>v>e-, à- outaviAM- ses- coatauAS- 
cÿxarji il sen-oota aoanjt dte- s-edlesaen/tae- en, o>u-22e-, 
pais à- en, *e£onSt*xiL*e. u>v autae-, p2u-S gAAn/t-, 
ptas- ^e< 3 Lu-, f>2uS- 2itae-, ''OoLCL <£eu$e CiA&y - 
ix>2anjts nvini/nûtistes- c^cu, notx-S oie*\>vent 

ûta 'Y\jyafL. 


/ 

/ 
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LE CAPUCIN 

• Replie une feuille de papier en cornet 
et maintiens-la ainsi avec une épingle. 

• Fixe le fil à cette épingle. 

• Fabrique la queue avec des bandes 
de papier épinglées les unes aux autres. 
Le voilà prêt à voler. 

/tr\ 


• pûfaU*, 
épbyj^Utr 
fai dt Co£o*v 
(à/ Cocutat) 
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Astuce 

Récupère une tente déchirée, elle 
te fournira la toile, les baguettes 
et les fils de structure. 


FABRIQUE DE LA COLLE ! 

Mets une cuillerée de farine dans un bol 
contenant un peu d’eau. Mélange jusqu’à 
obtenir une pâte fluide. Laisse sécher. 




LA CARAPUCHE 

• Découpe une feuille en carré. 

• Plie le carré en deux par la diagonale. 

• Rabats l’angle droit sur le côté opposé. 

• Rabats le petit angle sur le pli 
précédent. 

• Fais de même de l’autre côté 
de la feuille. 
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LA PÊGHE 
AU GERF-VOLANT 

Les pêcheurs malais utilisent 
des cerfs-volants pour pêcher 
au large depuis le rivage. 

Une ligne et un hameçon 
orné d’un appât sont reliés 
au cerf-volant. Le cerf-volant 
est envoyé au large, sur 
les zones où le poisson est 
abondant. Cela permet de 
pêcher sans avoir de bateau, 
mais aussi d’aller chercher 
le poisson dans des secteurs 
où il est dangereux 
de s’aventurer. 


t 


\ 

k 


<3 


• Fixe la ficelle aux ailerons 
avec une pointe de colle. 

• Découpe dans le papier une fin 
d’un mètre et colle-la sur l’avion. 


LE LOSANGE VOLANT 

L'armature 

Relie les 2 baguettes en croix par un brêlage 
à angle droit. 

• Fends les 4 extrémités et passes-y une ficelle 
qui fait le tour de la structure. 

• Pose l’armature sur une feuille de papier plus grande 
quelle et découpe-le en formant des languettes. 

• Replie le papier sur la corde et colle-le. 



► dit tou C0II& 
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La queue 

• Passe un brin de ficelle de 1,20 m 
dans l’anneau par un noeud (tête 
d’alouette) et noue le brin à l’extrémité 
A et B de l’armature. 

Fixe la ligne sur l’anneau. 

Fabrique des papillottes que tu noues 
(nœud plat) sur un fil, fixe-le en C. 



Tu dois régler la longueur de la queue 
pour équilibrer le vol. 

Trop lourde, elle empêche le cerf-volant 
de décoller. Trop légère, elle ne 
le stabilise pas et il tourbillonne. 


^ \ • 2 d/L &VnÂou. 

èjLr 50 et 70 Cm- 

• de, la, (Lo*Ajl 

• faoAlhje, et tojuu (c*ju à, papU*, peint) 

• j^xxyuat bohd/L ou, ojuÎxjl papten, ^Ln, 

. 50 m. de, fac/eti/e, d/L Coton/ 

(ou, ouJhz ÿucutÊjL 

• I faut, t onAÆx, d/L (LasnAou, 

Ou, un/ OJrjrJLOJM d/L mjtoJi 


Le vol 

Dans un endroit bien dégagé, déroule 
environ 10 m de ligne dans l’axe 
du vent. La ligne tendue à bout 
de bras, commence à courir contre 
le vent pendant que ton copain 
lance le cerf-volant en l’air. 

Dès qu’il monte, arrête de courir 
et stabilise-le. 

Donne-lui autant de ligne qu’il 
en demande jusqu’au moment 
où le poids du fil le stabilise. 
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GLOSSAIRE 


«PIÈCES DE BOIS 
Canne 

Tige du roseau ou du bambou. Ce ne sont pas 
des arbustes, mais des herbes. 

Perche 

C’est une longue tige que l’on trouve aisément 
dans les taillis. On l’utilise par exemple pour fabriquer 
une table ou construire un toit. Lorsqu’elle est très fine 
et flexible, on l’appelle « baguette ». 

Piquet 

Rond et court, il est destiné à être enfoncé 
dans le sol. 

Poteau 

Il est placé verticalement pour soutenir 
une structure ou une clôture. 

Les poteaux d’un pont sont appelés «piles». 

Les poteaux du mobilier (table, chaise,...) sont 
appelés « pieds». 

Poutre 

De grosse section, c’est un élément de charpente 
ou un support de plancher. Une petite poutre est 
une «poutrelle». La «poutre maîtresse» soutient 
toute la construction. 

Rameau 

Petite branche d’arbre ou d’arbuste, en général 
de l’année (jeune bois). 


«BRÊLAGE 

C’est une technique d’assemblage de morceaux de bois 
avec des cordes. En général, on attache la corde au premier 
morceau avec un nœud de cabestan, puis on fait 
quelques tours autour de l’assemblage avant 
de terminer par un nœud plat. 

•CUPULE 

C’est la petite coupe qui maintient le gland. 

•ÉCHARDE 

Petit éclat de bois pointu qui se plante 
dans la peau. Aie ! 

•ENCOCHE 

Petite entaille pratiquée dans le bois. On entaille 
une extrémité des flèches pour y placer la corde de l’arc. 

•FIBRES 

Filaments allongés dont sont composés la plupart 
des végétaux. Ils leur donnent résistance et souplesse. 

Les fibres du bois sont toutes rangées dans le même sens. 
C’est ce qu’on appelle le « fil du bois » 

•GABARIT 

Modèle servant à vérifier les dimensions d’un objet 
ou les intervalles entre deux objets. 

JONC 

Plante à tige longue et flexible qui pousse dans les endroits 
très humides (bords des étangs, marais). Très utile 
pour le tissage et la toiture. 


Rondin 

C’est un tronçon de branche ou de tronc rond et court. 
Quand il sert à alimenter le feu, on l’appelle «bûche». 

Traverse 

Elle est placée horizontalement, sur des poteaux 
par exemple, ou pour encadrer une fenêtre. 
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GAZ CARBONIQUE 

L’arbre absorbe le gaz carbonique (CO2) 
contenu dans l’air. 

CO2 = carbone (C) + oxygène (O) 

L’arbre prélève le carbone pour se construire 
et rejette l’oxygène. Quand un arbre brûle, 
il se produit le processus inverse, il consomme 
l’oxygène de l’air (c’est pour cela qu’on souffle 
sur le feu) et rejette le gaz carbonique. 


«GENÊT 

Arbuste aux branches longues et souples. On en faisait 
autrefois des balais. 

«LIT DU RUISSEAU 

C est le fond du ruisseau, sur lequel coule l’eau. 

En période de crue, lorsque l’eau monte et que le ruisseau 
déborde, on dit qu’il prend son «lit majeur». 


-PLANCHER 

C’est une surface plane sur laquelle on marche. 

On parle de «tablier» pour le plancher d’un pont 
et de «plateau» pour une table ou le sol d’une cabane. 

-PORTIQUE 

Construction formée d’une traverse maintenue 
par deux poteaux. 


-MAIN COURANTE 

C’est une perche placée à environ 1 m de hauteur 
sur le côté du tablier d’un pont. C’est sur elle 
que l’on appuie la main pour ne pas tomber. 

-MATÉRIAU 

C’est la matière de base utilisée dans la fabrication. 

Dans ce livre, le matériau, c’est le bois. 

-MÉPLAT 

Entaille faite à une pièce de bois formant une surface 
plate facilitant les assemblages (il est bien plus stable 
et solide d’assembler deux surfaces plates 
que deux baguettes rondes). 

-MOELLE 

Substance molle contenue dans les branches 
de certains arbustes comme le sureau. 

-PAILLE ET FOIN 

La paille est la tige des céréales récupérée après 

la moisson. Elle est liée en «bottes». C’est elle 

que l’on dépose sur le sol des étables. Le foin est l’herbe 

des prairies, fauchée et séchée. On le donne 

en nourriture au bétail. 

-PALE 

Pièce de bois (métal, ou de plastique) plate et fixée 
sur un axe qui prend appui sur un fluide, eau ou air. 
Pale d’un aviron, de l’hélice d’un avion ou de la roue 
d’un moulin. 


-TRIPODE 

Tripode signifie « 3 pieds ». Il est composé de trois perches 
assemblées à une extrémité et posées écartées au sol 
à l’autre extrémité. Il est beaucoup plus stable qu’un poteau. 
Il n’est pas nécessaire de le planter. 


LE LUCANE, UN MANGEUR DE BOIS 

Dans le tronc des vieux chênes pourrissants vit 
la larve du lucane cerf-volant, un gros asticot qui, 
quatre ans durant, ronge le bois. Un beau matin 
de juillet, il sort du tronc, tombe sur le sol, s’enterre 
et se métamorphose en un magnifique coléoptère. 

Il ne vivra qu’un mois, le temps de se reproduire 
et de pondre dans un nouveau chêne. 
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